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Description du sujet de thèse 

 
Titre du sujet de thèse: 
 
Évaluation multicritère de la biodiversité des friches urbaines de Marseille : mise en place d’un 
indice pour une gestion plus durable et son éventuelle mobilisation dans les projets de trame 
verte. 

Ce sujet s’inscrit dans le cadre du projet de recherche « Trajectoires » -  « Approche interdisciplinaire 
des trajectoires des friches urbaines dans un contexte de changement global : à la recherche d’un bien 
commun ? » 
Ce projet est financé par l'Institut ITEM (Institut Méditerranéen pour la Transition Environnementale) 
- Plus d’info sur le site ITEM www.univ-amu.fr/ITEM 
 
Contexte 
L'augmentation de la population mondiale entraîne avec elle une expansion des villes au détriment 
des terres agricoles et des espaces naturels (Dupré 2005). Au cours des dernières décennies, dans le 
monde, l'urbanisation a entraîné des changements importants dans l'occupation et l’utilisation des 
terres (Pickett et al., 2010). L’extension des villes a conduit à l'étalement et la densification des zones 
urbaines entraînant l’artificialisation, la perte d’habitats et la fragmentation des milieux avec pour 
conséquences une forte altération de la biodiversité (Lison & Calvo, 2011). Ce phénomène, déjà 
important, s’est fortement intensifié dans les pays urbanisés (ONU, 2014). Outre les contraintes 
environnementales spécifiques aux zones urbaines (îlots de chaleur, barrières créées par les bâtiments, 
modification du cycle de l'eau, hétérogénéité et imperméabilisation des sols, pollutions…), le paysage 
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urbain est constitué d'une multitude d'habitats fragmentés, plus ou moins isolés les uns des autres et 
insérés dans une matrice majoritairement inhospitalière pour la biodiversité (Clergeau, 2007). Cette 
mosaïque paysagère réduit la connectivité et augmente l'isolement des populations. L'expansion de 
ces zones dominées par l'homme agit actuellement comme un processus clé, affectant les schémas de 
biodiversité aux échelles locale et régionale, et induisant même, dans certains cas, une 
homogénéisation biotique (McKinney, 2006), avec le remplacement d’espèces spécialistes par des 
espèces plus tolérantes souvent généralistes et parfois non indigènes (Holway & Suarez, 2006, Croci et 
al., 2008). Ce processus d'urbanisation menace la biodiversité car les zones très peuplées 
correspondent souvent à des zones à forte biodiversité (White & Kerr, 2006), comme le bassin 
méditerranéen (Myers et al., 2000). 

En France, au sein des villes, la biodiversité est majoritairement présente dans différents 
compartiments fragmentés ou espaces à caractère de nature (ECN) comme les friches, les jardins 
privatifs, les parcs, les délaissés d’infrastructures…. Ces ECN ont le plus souvent été abordés 
indépendamment les uns des autres et les études restent partielles car limitées à un seul taxon ou à 
un nombre restreint de taxons. Les friches ne font pas acception à la règle. En effet, des travaux en 
écologie (e.g. Bonthoux et al. 2014 ; Muratet et al., 2011) et en sciences sociales (Scapino, 2016 ; 
Muratet et al., 2021) ont contribué à l’amélioration des connaissances sur ce compartiment. 
Cependant, leurs rôles écologiques, en termes de réservoirs de biodiversité ou de corridors 
écologiques, et sociaux, en termes d’usages et de pratiques de nature, ne sont que trop peu étudiés 
conjointement (e.g. Muratet et al., 2021).  

A cette problématique de la biodiversité urbaine (de la description à la compréhension du 
fonctionnement) s’ajoutent les politiques d’aménagement du territoire. Les friches, non encore bâties, 
constituent au sein des villes d’énormes réservoirs d’espaces dont le rôle fonctionnel dans la 
conservation de la biodiversité n’est pas encore totalement connu. Or, elles demeurent encore 
largement considérées, dans l’aménagement du territoire et l’urbanisme, comme des réserves à fort 
potentiel foncier constructible. Celles-ci sont alors envisagées dans une seule optique de densification 
urbaine, comme des « dents creuses » à remplir. Or, dans le même temps, la montée en puissance 
d’une planification et d’un urbanisme plus ouvertement écologiques tend à les considérer comme des 
réservoirs de biodiversité indispensables aux fonctionnements écologiques de la ville, et notamment 
en termes de connectivités et comme espaces de respiration pour les citadins. En effet, l’adoption du 
projet de loi Climat et résilience d’août 2021 (Loi n° 2021-1104 du 22 août 2021) fixe des objectifs de 
Zéro Artificialisation Nette (ZAN) d’ici à 2050, en invitant à une meilleure prise en compte de la 
biodiversité dans les démarches de planification et d’aménagement urbains. Dans ce texte de loi, les 
friches, définies comme « tout bien ou droit immobilier, bâti ou non bâti, inutilisé et dont l'état, la 
configuration ou l'occupation totale ou partielle ne permet pas un réemploi sans un aménagement ou 
des travaux préalables », sont appréhendées prioritairement comme des espaces permettant le 
recyclage des terres et une construction de la ville sur la ville (Fosse et al., 2019). Cette vision partagée 
à l’échelle internationale (Jacek et al., 2022) omet cependant la pluralité de la définition potentielle 
des friches (Alker et al., 2000 ; Jacek, 2021) et les nombreux rôles écologiques et sociaux ainsi que les 
services écosystémiques qu’elles peuvent fournir (Jacek, 2021; Loures and Vaz, 2018; Mathey et al., 
2015; Mathey and Rößler, 2021; Scapino, 2016). Dans un contexte de transition écologique où les 
injonctions sont multiples : viser à une sobriété foncière, limiter les îlots de chaleur, préserver les sols 
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vivants..., ces friches représentent aussi des îlots de nature encore plus ou moins préservés à intégrer 
et protéger (McKinney, 2021) dans le cadre d’un aménagement raisonné du territoire.  

Il est donc primordial de comprendre le fonctionnement de ces espaces ainsi que l'intérêt qu’ils 
peuvent porter dans la conservation ou le fonctionnement de la biodiversité en milieu urbain. 

Les friches à Marseille et les enjeux de biodiversité 

Les friches Marseillaise sont issues du mitage de la ville sur les terres agricoles, et du changement de 
type d’urbanisation. En effet, lors des années 1950 il y avait une volonté de s’étendre et non de 
s'intensifier, laissant ainsi des terres sans affectation au milieu du tissu urbain (Consalès & Dacheux-
Auzière 2022). Parmi ces espaces délaissés, on dénombre pas moins de 300 friches en propriété de la 
ville de Marseille, majoritairement situées en périphérie de la ville. Ces espaces se caractérisent par 
un niveau de gestion très faible qui se limite souvent à une fauche annuelle. Cette faible gestion a 
permis le maintien ou bien le rétablissement d’une biodiversité « remarquable » / non négligeable en 
lien avec l’histoire propre de chaque friche. Ces espaces sont tout de même soumis à de fortes 
pressions en lien avec les usages en milieu urbains ou dans le cadre des politiques urbaines qui visent 
à réaffecter ces friches pour d’autres usages. Dans le but d'interroger leur rôle dans la conservation et 
le maintien de la biodiversité et d’intégrer ces friches dans des projets de trames vertes, il est donc 
essentiel d’aller au-delà des usages actuels, en prenant en compte la structuration et le 
fonctionnement de la biodiversité dans les pratiques de gestion actuelles (Arrif et al., 2011). C’est 
l’objectif de cette thèse de questionner les multiples trajectoires de ces espaces. 

 

Objectifs 

Cette thèse s’articulera autour de 4 axes principaux :  

1. L’évaluation de la biodiversité des friches urbaines en utilisant des approches quantitatives 
(richesse spécifique, abondance, indice de biodiversité) et qualitatives (composition spécifique 
et traits d'espèces) multi taxons, 

2. L’analyse de la variabilité de la biodiversité à l’échelle de la friche (intra-friche) pour 
comprendre l'impact des caractéristiques propres à chaque friche sur sa capacité à accueillir 
la biodiversité (micro-échelle), 

3. L'évaluation de la place des friches en termes de biodiversité dans les trames vertes urbaines 
en examinant leur rôle fonctionnel par rapport à d'autres ECN et en particulier les parcs 
urbains (macro-échelle), 

4. La mise en place d’un outil d'accompagnement pour l’évaluation multicritères et la gestion 
durable des friches. 

Pour ce faire, la thèse visera à répondre aux problématiques suivantes :  

Quelle échelle spatiale et quels facteurs environnementaux ont le plus d'influence sur la composition 
et la structure de la biodiversité dans les friches urbaines ?  Des études antérieures ont mis en lumière 
l'impact de facteurs environnementaux tels que "la distance par rapport aux milieux naturels" ou "la 

https://www.zotero.org/google-docs/?LEh6RZ
https://www.zotero.org/google-docs/?LEh6RZ
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taille de la friche" sur la biodiversité (Ternisien et al., 2023). Cependant, les recherches portant sur les 
facteurs internes à la friche, tels que les types d'habitats, les usages présents ou passés (dimension 
historique des usages), sont moins fréquentes. Pourtant, pour les taxons peu mobiles (ou la 
recolonisation est peu probable) comme les gastéropodes par exemple, ces facteurs sont essentiels 
dans la mesure où ils déterminent la capacité de maintien ou de disparition des taxons de ces espaces. 
Il est donc crucial d’identifier à la fois les facteurs qui favorisent cette biodiversité et ceux qui peuvent 
« l’entraver » dans ces environnements urbains.  
 
Quelle est la place de ces friches dans le maintien/la conservation de la biodiversité dans le tissu 
urbain ? A l’échelle d’un quartier et de la ville, on peut légitimement s’interroger sur le rôle et la place 
des friches dans le dispositif des trames vertes notamment. Comment ces friches peuvent assurer une 
continuité fonctionnelle entre des milieux naturels périphériques à la ville et divers ECN tels que des 
parcs urbains et des jardins privatifs qui constituent une partie essentielle du « vert » urbain ? 
Qu’apportent ces friches en termes de biodiversité (richesse, composition et rôle fonctionnel) par 
rapport à d'autres ECN ? Faut-il les conserver et les inclure dans les dispositifs de trames vertes 
notamment ?  

Comment développer un indice prenant en compte plusieurs critères afin d'assurer une gestion 
optimale de la biodiversité dans les friches urbaines, en vue de leur intégration dans un projet de 
trame verte ? Même si cette démarche n’est pas nouvelle comme le démontre l’utilisation de l’indice 
de naturalité permettant d'évaluer la qualité d’une forêt, malheureusement ces indices ne sont pas 
transposables au milieu urbain. En effet, il n’existe toujours pas d'indice permettant d’évaluer la 
biodiversité d’un ECN et de suivre son évolution. Cependant des travaux précédents (Guy, 2023 ; 
Ternisien et al., 2023; Ternisien, 2018) ont déjà permis d’identifier des espèces cibles/clés/indicatrices 
dans différents groupes taxonomiques qu’il convient maintenant de mobiliser pour la réalisation d’un 
indice intégré. Ce dernier constituera un outil important à la prise de décision (Brédif & Arnould, 2004) 
permettant l’élaboration de nouvelles pistes de réflexions afin d’avoir un regard sur le long terme, des 
conséquences que peuvent engendrer différents types de gestion ou la modification de ces espaces 
sur le maintien de la biodiversité à l’échelle de la ville. 

 

Méthode 

Les modèles d’étude : nous choisissons d’étudier les friches à l’aide de modèles aux capacités de 
dispersions variables tels que les Spermatophytes, les Gastéropodes terrestres et les Lépidoptères 
diurnes. L’objectif est de comprendre la structuration de la biodiversité en termes de richesse, 
composition, abondance en fonction de micro-facteurs (facteurs locaux échelle de l’habitat) et de 
macro-facteurs (échelle de la ville) et de « peser » le poids de ces facteurs en fonction des taxons.  

Les sites d’étude : cette thèse s’appuiera sur un nombre réduit de friches sélectionnées en fonction de 
critères écologiques et d’usages à partir d’études précédentes (Contrat de collaboration AMU ville de 
Marseille – valorisé par 5 stages de M2*). Ainsi, seront explorées et comparées des friches 
caractérisées par des usages « bastidaires » (exemple la friche de La Gabrielle), des usages agricoles 
(exemple la Campagne La Denise), des reliques de milieu naturel (exemple le Collet des Comtes) et des 
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usages industriels/militaires (exemple la Citadelle). Plusieurs friches faisant l’objet des mêmes usages 
pourront aussi étudiées et comparées. 

Le doctorant pourra s’appuyer sur les jeux de données collectées depuis plusieurs années et figurant 
dans la base du LPED concernant notamment les lépidoptères et les gastéropodes. La collecte de 
données relatives à ces taxons sera ajustée en fonction des friches. 

L’utilisation de plusieurs modèles permettra de mettre en évidence des réponses communes à 
certaines variables malgré des modes de vie différents (capacité de dispersion, reproduction, 
ressources nécessaires), tout en démontrant la singularité des réponses de certains taxons face à 
certaines variables, appuyant sur la complexité de cette étude. Dans un premier temps des analyses 
porteront sur la structuration de la biodiversité qui composent les friches, par étude quantitative c’est-
à-dire par l’utilisation d’indice écologique (indice de diversité, richesse, abondance…) et qualitative 
c’est-à-dire par l’étude des traits d’espèces ou bien la composition spécifique. 

Afin de mettre en évidence des assemblages, des réseaux d'interaction bipartite sont envisagés. Ces 
réseaux auront également pour objectif de distinguer des espèces clés, utiles à la mise en place d’un 
indice écologique. Afin d’augmenter la robustesse de cet indice, seules les variables 
environnementales à micro et/ou à macro échelle significativement impactant sur les taxons 
sélectionnés seront conservées. Cette sélection sera faite par le biais de modèles statistiques 
cohérents, prenant en compte l'homoscédasticité et la normalité du jeu de données. 
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Profil attendu 

Niveau d’études : Master 2 en écologie.  

Expérience souhaitée : le candidat doit être formé en écologie urbaine, maitriser les enjeux de 
conservation de la biodiversité en ville et connaitre les réseaux d’acteurs. Il sera familiarisé à la 
détermination d’au moins deux des trois groupes taxonomiques traités (spermatophytes, 
gastéropodes, lépidoptères). Il sera amené à réaliser plusieurs campagnes d’échantillonnages sur le 
terrain comprenant une grande phase de récoltes, tri, détermination d’échantillons et de recueil de 
variables écologiques en milieu urbain. Une ouverture sur les enquêtes en sociologie (observations et 
entretiens) serait un atout. Il devra également être formé aux traitements et analyses classiques 
relatives à la biodiversité (quantitatives et qualitatives) ainsi qu’à une approche spatiale des données 
recueillies en collaboration avec les géographes et urbanistes du programme de recherche. Enfin, le 
candidat sera amené à travailler et collaborer avec les différents partenaires du programme (volet 
sociologie, géographie-urbanisme) et notamment avec le post-doctorant de ce dernier volet. 

Pour postuler 

Envoyez CV et lettre de motivation à :  
Magali Deschamps-Cottin : magali.deschamps-cottin@univ-amu.fr 
Bruno Vila : bruno.vila@univ-amu.fr 

https://tel.archives-ouvertes.fr/tel-01449578
https://doi.org/10.1111/j.2006.0906-7590.04685.x
mailto:magali.deschamps-cottin@univ-amu.fr
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